
(En aparté) Vous présenter ce chapitre ici plutôt qu'au début 
de La vraie vie, c'est miser un peu sur le fait que la connais-
sance des choses à venir fait souvent goûter un peu mieux le 
passé.

Pendant quelques années, les premières, j'avais l'habitude 
de noter diverses choses qui m'interpellaient. Le chapitre, 
c'est simplement mes mots d'hier, devenus inutiles par l'ex-
périence acquise, mais conservés comme on garde des photos 
de son passé, un sourire en coin. Et puisqu'il s'agit en fait des 
souvenirs de ma jeunesse picturale, j'ai tenu à les conserver 
quasi intacts, sans chercher à embellir les phrases ni à corri-
ger en rétrospective quoi que ce soit de maladroit.

Cela dit, les diagrammes ont été remaniés pour des ques-
tions d'impression et d'édition. De même, j'ai cru bon 
d'indiquer à l'aide de {} le sens des ellipses, québécismes et 
anglicismes malheureux de la version originelle.

À mon sens, le style hétéroclite, le coq-à-l'âne et la mise en 
forme fantaisiste du chapitre justifient amplement un chan-
gement de perspective de la part du lecteur. Le plus profitable 
lui serait sans doute de lire-sans-chercher-à-trop-disséquer et 
de ne voir les points abordés que comme de simples étapes 
évolutives, inhérentes à un processus personnel de matura-
tion.

Les anciens mots
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Bref, on ne devrait pas chercher à tout analyser ce qui n'est 
souvent que remue-méninges, tâtonnements, moulins à vent 
et coups d'épée dans l'eau. Car somme toute, Les anciens mots 
aurait très bien pu s'intituler Voyage à cloche-pied. [Voyage au 
bout de la nuit ayant déjà été pris.]

Quanta / Précisions
Dans l'ensemble des textes, j'ai employé dans différents 

contextes le mot quanta, souvent faute d'un meilleur vocable, 
sans trop vouloir le cerner et sans y tenir plus qu'il ne faut. Je 
l'ai simplement trouvé approprié, renvoyant tant à la matière 
de notre univers qu'à la danse de l'esprit humain sur la toile.

Étymologiquement, il signifie quelle quantité ou encore 
combien grand. Parce que repris par Max Planck pour ses ato-
mes d'énergie le mot m'est revenu naturellement. (Jusqu'à 
20 ans, la physique des particules élémentaires m'avait fas-
ciné. Jeune, j'ai lu beaucoup d'articles scientifiques sur le 
sujet, même sans trop les comprendre techniquement.)

Picturalement, un quanta, c'est tantôt un paquet de… C'est-
à-dire un groupe portant une énergie visuelle, un agglomérat 
composé d'un nombre relativement restreint d'éléments réu-
nis par des mécanismes indéchiffrables. Par exemple :

—— quanta couleur : paquet de couleurs, d'énergies brutes 
faites couleurs ;

—— quanta ligne : paquet de lignes, d'énergies brutes faites 
lignes.

Tantôt un assemblage, soit une combinaison m'invitant à 
construire mentalement d'autres phénomènes. Par exemple :

—— quanta logique couleur : paquet de couleurs dont l'en-
semble est perçu (ou tend à l'être) par mon cerveau 
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comme tout probablement relevant du monde matériel 
de l'existence ;

—— quanta dynamique couleur : de même, mais cette fois 
relevant plus du monde des essors intérieurs et des émo-
tions ;

—— quanta logique ligne, quanta logique forme, etc.

Tantôt une pierre angulaire. Un point d'appui pictural quasi 
intraduisible, si ce n'est que par un exemple, pris parmi 
d'autres :

«  Imaginons une couleur transitant par les fonds (un pro-
cédé technique) créant ainsi une ligne sous-entendue. Cette 
ligne servant, déviant sur une autre plus matérielle… Est-elle 
la courbure de l'aile d'un oiseau ou une déchirure dans le bleu 
du ciel ? Sans doute, ni une ni l'autre, mais un point d'appui, 
une occasion picturale de… ». Le phénomène visuel créé par la 
ligne sous-entendue est porteur d'énergie picturale potentielle.

Tantôt une autre chose, un simple mot passe-partout 
employé au lieu de truc-machin-couleur-peinture.

Et finalement, pour le plaisir de conjecturer : «  À l'instar 
des sauts quantiques de la matière, les sauts picturaux exis-
tent-ils ? » J'en ai bien l'impression… mais qui sait ?

Octobre 1999
Ne chercher ni la forme, ni le mouvement, ni de quelcon-

ques règles de composition. Ne trouver que la couleur. Une 
couleur s'imaginant d'elle-même afin de mieux recréer ce 
qu'il me plaira d'y voir.

Solide : Forme massive sans détail, … bras.
Craqué {craquelé} : Zone de détail, … visage.
Dessin (Forme) : Masse, pression, gravité, ligne, volume, 
perspective.
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Mouvement : Direction, intensité et forme.
Composition : Valeur colorée, arc et relations, poids relatifs.
Revoir une partie des notes de Kandinsky.

Les notions traditionnelles nuisent à la couleur en soi.
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 ? ? ? De quelle manière la couleur peut-elle appeler une 
forme qui n'est pas neutre ? En sous-couche ? En sous-tech-
nique ? La forme sous-adjacente 
devient une sorte de technique 
d'application ?

D'abord un fond or ; ensuite 
un gel bleu à gauche et un lavis 
bleu à droite ; finalement un 
lavis rouge au centre.
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Intersection devient une forme et n'est plus issue de la cou-
leur. Une forme est un jeu d'intersections.

Fin 1999
Idée : Développement de formes neutres pour pouvoir expé-
rimenter la couleur.

Carré : Forme neutre par excellence, mais y en a-t-il 
d'autres ? ?

Mais : Par liberté d'état d'esprit, les choses viennent beau-
coup plus simplement.

Problème, conflit bordure + intérieur, créant des demi-cer-
cles, donc des variations de forme sur les côtés. Triangles sur 
côté, losanges, diagonales, effet positif ascendant et néga-
tif descendant. Or je ne veux pas d'effet de composition à la 
base.
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Papillon ? Poisson lion ? Arbre turbulent ? Toile d'araignée ? 
Tout possible et possiblement trompeur.

Mai 2000

Premièrement : Zone apparente limitée. Ensuite : Ligne pas 
courbe, car la forme rectangulaire est trop structurante.

Pour l'instant, 3 niveaux de la couleur.

—— Un niveau statique soumis à la forme et sa lumière, les 
anciens maîtres et les impressionnistes.
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—— Un niveau dynamique : Bauhaus, Klee, Riopelle, Kan-
dinsky.

—— Un niveau intuitif : la couleur s'imaginant d'elle-même.

Toute notation non colorée pose problème en s'éloignant 
de la couleur. La notation n'est que temporaire et unique-
ment valide au moment qui précède la toile.

Forme courbée, délimitant la zone ou l'objet. Comme élé-
ment de notation ?

L'ancien [quatuor des éléments] eau terre air feu a été remo-
delé par la physique quantique. Si le monde est quantique, 
nous le sommes aussi. Une perception par quanta (paquets 
de…), couleur, niveaux de couleur ? D'où quanta ! Paquets, 
mais de quoi ? Quanta de qualité, quanta de transparence, 
quanta d'émotion, quanta de quoi d'autre encore. PEINTURE 
QUANTIQUE ? ? ?
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L'espace laissé vide entre {dans} les divers quanta. Comme 
des raies spectrales.

Juillet 2000
Quand j'inclus la ligne, j'inclus la notion de rationnel à un 

moment/endroit précis, le rationnel est un point d'ancrage.

Faire un tableau théorique en essayant de poser différents 
quanta. Et de voir comment passer d'un quanta à un autre. 
[La boussole de Tolstoï, page 276 ]
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Automne 2000
Au premier aperçu d'une toile, les structures logiques sont 

poussées à l'avant de l'esprit, car elles nous ramènent à l'ha-
bituel physique. Mais, graduellement, le regard s'en éloigne 
et recherche d'autres notions/éléments pour se détendre, 
plus près du rêve.

Forme récurrente qui peut appartenir à 3 quanta différents :

Des aigles à gauche, une tour de château à droite, une terre 
en bas.

Autre forme récurrente. Un soleil à gauche, un moulin à 
vent à droite, des fleurs en bas.
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Hypothèse d'élaboration :

1.	 Disposition de points d'appui temporaires ou non.
2.	 Élaboration sous forme de quanta à partir des points 

d'appui.
3.	 Recherche d'une certaine cohésion/association.
4.	 Une forme issue de la couleur ? ? ? ?

Utilisation récurrente non compositionnelle {qui n'est pas 
pertinente par rapport au sujet et à la composition de la toile}.

Sur une forme neutralisante :

Miro, Riopelle, Pollock : Forme et technique constante 
minimisant l'impact de la forme.

Voir le tableau comme une portée musicale.

 ? ? ? Existe-t-il des séquences propices à être issues des 
quanta des notions de la couleur ? ? ?
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MAIS ! Si je pose comme principe que tout est issu de la 
couleur selon des schémas inconnus qui ne sont matérialisa-
bles {réalisables} qu'en cours d'exécution. Alors :

~ Toute théorie a priori est imbécile.

~ Seuls les quanta des notions sont susceptibles de s'orga-
niser au travers de mécanismes impossibles à décrire dans un 
autre langage.

~ C'est la pensée par la couleur.

Alors, prendre une toile non montée de bon format et m'en 
servir comme grille/journal, en fait un peu comme ici :

Sans doute la meilleure façon d'exprimer visuellement la 
pensée par la couleur qui est au cœur de l'idée de la création.

 ? ? ? Si toute cette pensée par la couleur génère des quanta 
de forme, est-il possible que :
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2 formes statiques et quanta [de couleur].

2 forme dynamiques et quantas [de couleur].

2 formes intuitives et quantas [de couleur].

 ? ? ? Formes spirituelles encadrées par d'autres niveaux de 
couleurs et d'autres niveaux de formes.. ? ? ? ?
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Mai 2001
Quand j'inclus un quanta, j'introduis une notion/manifes-

tation à un endroit/moment précis. Le terme {l'expression} 
manifestation de la couleur est plus précis/général que le terme 
notion. Ce dernier a tendance à renvoyer à une conception 
logique.

Objets de la peinture :

—— Cohésion/incohésion… structure/astructure… (quelque 
chose)/ non (quelque chose) {a-quelque-chose} des mani-
festations colorées.

—— Manifestations qui évoquent le rationnel.
—— Manifestations qui induisent l'émotion.
—— Manifestations qui conduisent à l'intuition.

PEINTURE = MANIFESTATIONS DE… QUI SONT DU 
DOMAINE DE…

Technique : L'apprentissage technique, c'est l'habitude, le 
côtoiement, l'expérience des moyens physiques aptes à se 
transposer en manifestations de… De même les lignes : lignes 
quantiques, dynamiques, matérielles. Aussi : points d'appuis, 
déploiements/involutions, transition des modes.

Lignes matérielles, dynamiques et quantiques (lignes plau-
sibles).
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 ? ? Existe-t-il des juxtapositions, des compositions quanti-
ques en matière de ligne ? ?

Dessiner, c'est danser avec la main !

Juillet 2001
On a souvent avancé que la nature est le maître des maî-

tres. Mais par extension : N'est-ce pas la nature de la 
condition humaine (% de perception rétinienne, % de logi-
que, % d'émotion, % d'intuition, %… ? ? ?) qui est le maître ? 
En peinture, c'est tout à fait applicable. Et ceci, que la nature 
du monde soit d'ordre purement physique ou d'ordre spiri-
tuel dans ses origines.

Le préjugé le plus tenace, lorsque vient le temps d'abor-
der le dessin, c'est qu'on assume {suppose} à la base qu'il 
s'agit essentiellement d'une question de forme. En lisant les 
entrevues de Matisse, en regardant ici et là les dessins qui me 
plaisent :

LAISSONS LES LIGNES/VOLUMES S'ORGANISER D'EUX-
MÊMES ! Qu'elles décrivent ou non des formes est secondaire, 
car la forme n'est qu'un cas particulier.

Est-il possible que la ligne/volume, tout comme la couleur, 
s'organise selon une perception rétinienne, une manifesta-
tion logique, une manifestation émotive et une manifestation 
intuitive ? C'est-à-dire que pris dans un tel ensemble, le des-
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sin est tout simplement une peinture monochrome rattachée 
à un médium noir/blanc. C'est donc un cas particulier de la 
peinture.

L'alliance/rapprochement/cohabitation/… de dessin/
couleur, peut probablement se réaliser par l'approche des 
quanta.

Quelques idées sur le support :

Quanta de support : Toile peinte avec différents quanta 
(partie gauche), toile peinte en blanc (en haut à droite) et un 
espace du support laissé en clair (en bas à droite)

Le dessin a été ajouté, il ne faisait pas partie des notes originales.
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Toile peinte [collée] sur un support clair [plexiglas] partiel-
lement peint. [Éléments de logique picturale et de réflexions 
miroir]

Le phénomène ainsi créé fait en sorte que le dessin/tableau 
existe par lui-même, mais il entre aussi dans le clair du sup-
port, et appartient dès lors au mur. Ce mur qui appartient au 
monde physique, ce tableau à l'idéal, ce cadre qui fait le pont. 
Toutes sortes de possibilités, ajouts…
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Éléments autres que de la peinture pour le cadre transpa-
rence. Vis, fils d'or et quoi encore. Sur le cadre transparent, 
des vis, du fil or les reliant entre elles… Tant de possibilités…

Septembre 2001

Flottement de la composition en cours d'exécution. Com-
position/décomposition. Il n'y a pas de composition coulée 
dans le béton.

Notes diverses :

—— Couleur à sonorité.
—— Les -ismes : Différentes sonorités (ou groupes sonores).
—— Quanta sonores : Orchestre aux différentes sonorités/

manifestations.
—— La forme/mouvement issue de la couleur est comme la 

mélodie jouant sur des quanta orchestre de sonorités. 
(Celles-ci, tantôt sur la raison, tantôt sur le cœur, tantôt 
sur l'âme.)

—— La composition par quanta est indépendante des autres 
formes anciennes de composition plus propices à sup-
porter des formes. Superposition possible des formes 
anciennes de composition et des compositions par 
quanta.
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—— Tableau (toile) vu comme un tamis de ce qui est en arrière, 
comme une chambre à bulles en physique.

—— S'il y avait un but à l'art, ce serait sans doute d'alléger la 
souffrance, non la nôtre mais celle des autres.

Mars 2002
Qu'est-ce que la surface toile ?

—— Support physique recevant une couleur logique.
—— Support aux projections émotives (alter ego).
—— Je préfère : Comme un filtre, le monde idéal étant situé en 

arrière du support physique.

De gauche à droite : le peintre, le tableau, manifestations, 
Ce-qui-est.

LA TOILE. À la fois le vitrail à travers lequel on voit le ciel 
(qu'on ne sait pas voir autrement qu'à l'aide d'un vitrail) 
(Manifestation de Dieu par la couleur) ; à la fois le vitrail créé 
par l'esprit humain. LE TABLEAU. À la fois instrument, à la 
fois résultat.
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Mai 2002
Sur les boussoles et la couleur :

~ Masses de couleur transitant par modulations techni-
ques (voiles, …) se rencontrant par modulations de présence 
(contraste, juxtaposition).

~ Formes inscrites.

~ Il est fort possible que les formes inscrites appartiennent 
au monde des modulations.

Processus :

1. Masse primitive de couleur.

2. Expansion de cette masse par la couleur.

3. Formes issues des expansions.

4. Nouvelles masses primitives…

~ La genèse visuelle créée par ces masses primitives et leurs 
expansions.

~ Une nouvelle forme issue de la couleur ?

~ L'expansion des masses n'est-elle qu'un substrat des 
manifestations colorées ?

~ N'est-elle en elle-même qu'une des manifestations, la 5e 
dimension ?

~ Fractales de boussoles se générant à l'infini.

Assumer que La boussole de Tolstoï est matériellement 
valable assume {suppose} (à tort ou à raison) que c'est une 
boussole. Attention, l'instrument fausse la perception ! Nous 
avons affaire à des boussoles en explosion. Boussoles créant 
d'autres boussoles.

Attention aux choses que l'esprit fixe.
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Ces boussoles ne sont que des points de repère.

Ces repères fixent aussi la limite des aventures possibles.

Une boussole à 3 dimensions limite l'expérience à 3 dimen-
sions et ignore la quatrième, etc.

Se méfier de l'instrument. Vers peut-être demain.

43

1 2
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Formes communes variées :

Formes apparentées, mais légèrement différentes, car 
rattachées à des quanta différents néanmoins issus de la cou-
leur. Exemple d'approche {méthode} :

1~ Poser la couleur.
2~ Chercher formes “x” apparentées, mais toujours issues 

de la couleur.

Paysage par équivalence :

3  zones. Dégradé (en haut à gauche). Bandes(en haut à 
droite). Craquage (en bas à droite).
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~ À l'intérieur d'un quanta : Mécanismes de la forme.

~ Il n'y a pas de formes issues de la couleur. Mais il y a des 
MÉCANISMES DE LA FORME issus de la couleur.

~ ? ? Forme --> Mécanisme --> Manifestation -->… ? ? Vers 
une fusion picturale ? ?

~ ? ? Faire un paysage. Vieille idée : le paysage comme porte 
d'entrée picturale.

De la même manière qu'on parle de manifestations de la 
couleur, par extension : manifestations de la forme.

Octobre 2002
Notes éparses, tableaux sur plexiglas :

—— Transitions de transitions
—— Transitions vers autres transitions sur forme ou autre ?
—— Éliminer/exacerber les chocs entre les transitions ou des 

formes diverses

Exemple d'alternance :
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Alternance. Exemple de choix {d'ordre} dans l'exécution : 
A- Découpage complet/partiel B- Toile mise sur le chevalet 
C- Toile mise sur le plexiglas D- Peinture sur toile/plexiglas.

~ Principe récurrence, séquence…

~ Poser ABCD… ; Poser BACD… ;

~ Poser partiellement B, partiellement A, partiellement C, 
partiellement D…

~ Poser % B, % A, % D, % C, % B, % D,…, % C, % A…

~ La dernière approche {méthode} est plus compatible avec 
l'idée du temporaire acrylique.

~ Pour le tableau non monté : tailler et faire des approxima-
tions sur l'étude déjà montée pour finaliser le processus.

~ Réévaluer au besoin les méthodes selon % A, % B, % C, 
% D.

À l'origine, forme structurante ou non. Ensuite, profile-
ment par étapes % A, % ? ?, % ? ?, etc.

Équivalences fondues, manifestations.

Tout comme la couleur a des manifestations.

Tout ainsi des manifestations fondues.
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Novembre 2002
L'étude [Un jeu de surfaces] est d'équivalence mouillé/

mouillé sur une surface limitée par des hard-edge {arêtes 
dures}. Cette étude crée un froissement sur la toile.

Arêtes de rencontre en 2 couleurs. Ces froissements ouvrent 
d'énormes possibilités.

Idées éparses :

Inclusion éventuelle de transitions :

—— Ex : Jaune Naples/Rouge Azo TRANSITANT vers Rouge 
Quinacridone/Jaune Nickel.

—— Ex : Bleu Outremer/X TRANSITANT vers Bleu céruléen/Y.
—— Élaboration des mécanismes avec plusieurs transitions.
—— Mouvement, circonvolution.
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Exemple de mouvement de circonvolution. Médiums 
variés : MB MM FAWSD AB [notation personnelle].

Par extension : Flottement des lignes hard-edge {arêtes 
dures} pendant l'exécution.

Novembre/décembre 2002
L'étude [Des ponts (Kaléidoscopes)] vise à travailler avec une 

équivalence mouillé/mouillé sur une couche déjà sèche. ? ? ? 
Les nouvelles applications de fondus mouillé/mouillé 
ouvrent-elles d'autres possibilités/froissements ?

[Le texte purement technique a été enlevé, je n'ai voulu 
conserver ici qu'un diagramme assez représentatif de la com-
plexité de cette étude. Il s'agit de surfaces de rencontres 
d'arêtes utilisées d'abord en sous-couche ensuite dans des 
losanges superposés.]
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Mars 2003
Quelques remarques en vrac (Boussoles de Tolstoï 1, 2, 3).

Dans 1 : Masses, couleurs, manifestations sur l'esprit… Cou-
leurs glacées, masses, voiles…

Dans 2 : Froissements simples… Effets d'espace, effets d'in-
connu mais bien réels sur le plan de la perception.

Dans 3 : Froissements complexes… Effets de dissipation, 
d'évaporation, moins réels sur le plan de la perception.

Transitions. D'une masse de départ, imaginer toutes sortes 
de transitions possibles, par les fonds, par les surfaces…

Exemple de transitions. Chaque type de rectangle étant tiré 
de l'une des 3 études. Manifestations comme Tolstoï 1, frois-
sement comme 2, froissement comme 3. Le tout avec des 
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surfaces de séparations traditionnelles et des surfaces indé-
terminées.

Imaginer des variations exécutées très rapidement…

Réinventer l'imagination dans le monde des moyens sen-
sibles personnels. Moyens acquis par l'interrogation de la 
couleur et de ses innombrables manifestations.

Juin 2003
Il ne faut pas dévier trop rapidement vers la forme/com-

position. Car si ces deux éléments ne sont pas enfants de la 
couleur, tout le tableau chute. De plus, il n'y a que des formes 
sensibles qui puissent vivre dans un monde de couleur. Voir 
le tableau Cheval blanc au cavalier bleu à la page 277.

Une forme stylisée dans une partie de son tout peut très 
bien s'allier avec une forme primitive. Dans le tableau, la tête 
et le cou sont stylisés, mais ils s'appuient sur un corps primi-
tif. Alliance homme moderne — Cro-magnon.
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L'œil a tendance à prendre la partie stylisée comme princi-
pal sujet, délaissant ainsi la partie primitive, la voyant comme 
accessoire ou carrément inacceptable. Le primitif est rejeté.

Divers
Une hypothèse colorée (séquence, manifestation…) est une 

OPPORTUNITÉ À {occasion de}…

Je suis un opportuniste dans un monde de couleur. VERS 
UNE ADÉQUATION COULEUR/ÉMOTION !

Chat triste au départ de sa maîtresse [www.georgescharbon-
neau.ca/tableau0304.html] Chat immobilisé par la couleur, 
table et chat de même famille colorée, un être vivant immo-
bilisé par association à un objet inanimé et rendu triste, 
impuissant, immobilisé par la couleur… Ce tableau traduit la 
tristesse et l'impuissance devant l'abandon…

Un autre exemple (non peint). Si j'utilise des jaunes et leurs 
rayonnements métalliques, ne me rappellent-t-ils pas les 
soleils ? Ne créent-ils pas une ambiance joyeuse, activant par 
associations autres choses/émotions/perceptions/ ? ? ?…

Juillet 2003
Notes éparpillées ici et là sur des bouts de papier :

—— Travailler par opportunités {occasions} approchées.
—— Plaisir et désir de la couleur, vers toutes les révoltes pic-

turales.
—— Selon les blancs (comme dans la genèse du cavalier bleu) : 

intérieur des blancs, (blanc désigne ici un espace neu-
tre et tranquille) plus ou moins travaillés créant d'autres 
opportunités {occasions}.
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—— Toute synthèse est possible : 1. par des moyens visuels 
(lavis final, craquement final…) 2. par des opportunités 
{occasions} approchées.

—— Envisager un tableau posé selon des opportunités {occa-
sions} plus ou moins statiques et chercher la synthèse 
(partielle/totale, technique/humaine, temporaire/per-
manente) selon des moyens ad hoc.

—— La synthèse finale dans l'évolution des synthèses qui sont 
apparues en cours d'exécution est en dehors du tableau. 
Elle appartient au spectateur et se tient à mi-chemin 
entre lui et la toile.

—— Parfois le spectateur verra aussi une autre synthèse, celle 
qui se tient à mi-chemin entre la toile et ce qu'il y a der-
rière, la synthèse du peintre.

Automne 2003
Autres notes éparpillées :

—— J'utilise le terme forme sans le préciser, simplement pour 
désigner ce qui n'est pas couleur sans le préciser (de 
crainte de le limiter par des mots).

—— La forme nécessairement recréée parce que posée dans un 
monde de couleur. Nouveaux mondes matérialisés.

Juillet 2004
Je n'ai rien ajouté à ce journal depuis un an. Car... Peu à 

peu, les mots me sont devenus inutilisables... ils ont rejoint la 
poussière de mon atelier. Maintenant, je ne réfléchis que par 
les yeux!



Loin du coeur




